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menit et, exaltation des poisons par certains organes, 's is u 'ie

nic est. exalté par le muitscle1, le cerieau et, un peu par le myocarde ; 311 il y a
des organ)es qui nieutralisent, certains poisons, le cerveau neutralise aibisi la
strychnine.

M. Levaditi a, on se ba-lant sur l'iitoLlogie, essayé d7étudier la spécifi-
cité celluflaire des poisons.

li existe, suivant lui, un rapport itime entre la constitu ion cimnique
des agen)ts toxiques et les caractères fonictionniels des éléments ceîilulairets
sur lesquels ces agentls exerten leur influence rujorbinènie spécifique C'est
ce rapport dû conisti[tutioii dts élémnxtsîègisîjs molécules toxiques et
mîolécu!es protoplasm~iques, qui explique l'action élective de certainis poi-

sons >tur des Groupes déterminés de cellules. Il s'agi t pour la îlupariti- des
cas d'affinités physiques (>oltioiib) ou chinmiques (conibinii,.onis plus ou
moins stable ý.capables de rendre compte de la variété des modes dle fixation
des ag,-ents toxiques sur les ti&,ýus. Toutes les cellules qui entrent, dians la
constitution d'vi. organe ne réagissent, pa:s de là n.refaçon vis.à-vis d'un
même poitson. Cela tient aux différeonces de fonctionjnement (le Itur proto-
plasmia et par conséquent aux dufféy-encos de conistitution lxdqede ce
protoplasma. Seules les cellules qui, giâce à 'une constitution. chimique par-

ofuix ,nfrent une affinité pour la miolécule toxique, sonit capables de
réagir pathologiquemnent.

Globules blancs et oxqancs hémalolpoiéliiqnes.-ýM. Roger on ouivranit cette
discussion, a spécifié le sens de ces réactions.

Les modifications que présente l'organisme, dit-il, au cours des liÇec-
tions ne doivent pas être toutus considéiées comme clos lésions. Quelques-
unes conistituent, des modifications réactionnelles qui ont souvruýit pour con-
séqiýenice de provoquer une soirte de raje-unissement. de l'éceniomie. C'est 'e
qui iésulte des rehrhssYstém atiqules que je poursuis "avec l'aide de
MM Josué, Garnier, Ghika, Weil.

Si l'on envisage, par exemple,lamèedeoonvitctsurpe-
dre le caractèr'e foetal. La graisse, qui l'infiltre chez l'adulte, se résorbe,tandis que les élémenits aitifs, l'caui, l'albumine et, les nucléines aurnen-tout. Ces modifications chimiques ont pour formule histologiquie une pro-lifération) des cellules, qu.i deviennent aussi abondantes que dans le jeuneâge. ais leur proportion relative est modifiée :il en résulte un cbange-
m'ent do texture qui varie suivant les maladies. C'est ainsi que dans lessuIppuration)s les neutrophibes prédominent ; dans -la diplitéx*ie les nor1mo-,blastes sont assez nombreux :ils l'emportent sur les autres élémlents si, à


